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À PARTIR DU XXE SIÈCLE : 
DE L' ASILE PROTESTANT À 
LA MAISON DE RETRAITE 
PROTESTANTE
En 1906, un nouveau bâtiment, plus vaste, accueille 20 à 25 personnes âgées ou malades. 
À la suite du 3e bombardement de Nantes, en 1943, tous les pensionnaires sont déplacés 
à Lezay, dans les Deux-Sèvres. À ce moment-là, le temple étant détruit, le bâtiment de 
l'Asile sert de lieu de culte. 

La Société de l'Asile Protestant suit l'évolution de la législation de l'action sociale et devient 
l'association Maison de Retraite Protestante (MRP) en 1971. Au numéro 60 de la rue 
Bouchaud, elle reçoit des personnes âgées des deux sexes, de religion protestante ou non. 

En mars 1977, un nouveau bâtiment est inauguré tout près, au 42 de la rue de la Chézine, 
qui est composé de deux structures, une maison de retraite de 44 places et un foyer-
logement de 32 places. 

Les maisons de retraite se médicalisent progressivement. C'est ainsi qu'en 2007, la Maison 
de Retraite Protestante, pour être conforme à la loi de 2002, change de statut pour devenir 
un EHPAD (Établissement d’Hébergement pour Personnes Âgées Dépendantes). Afin 
d'accueillir les personnes âgées dans les meilleures conditions possibles, une remise 
aux normes est nécessaire. C'est la raison pour laquelle, après une longue réflexion, est 
décidée le 25 avril 2009 la construction d'un bâtiment neuf sur l'Île de Nantes. 

Ainsi, en mars 2013, la Maison de Retraite Protestante déménage au numéro 4 de la 
rue Louis-Marin. 
Face à la complexité induite par l'évolution du cadre règlementaire, le 1er janvier 2018, 
l'association cède la gestion de l'EHPAD à la Fondation de l'Armée du Salut. 

L'association Les Amis de la MRP, qui assure le bénévolat à la Maison 
de Retraite Protestante, reste très investie dans l'accompagnement 

des personnes âgées. Elle organise visites, cultes et activités diverses.  
L'association est étroitement liée à l'activité diaconale de la 

paroisse protestante de Nantes.

LES ORIGINES DE LA MAISON 
DE RETRAITE PROTESTANTE 
AU XIXE SIÈCLE
C'est le 13 mars 1862 que le Conseil Presbytéral de la paroisse de 
Nantes décide de créer un « Asile » pour les « vieillards et malades 
protestants sans ressources ».
Une première maison est louée à Chantenay en 1865, pour y accueillir 7 
personnes âgées. Puis, en 1871, un nouveau bâtiment, plus grand, est 
loué avenue de la Chézine, toujours à Chantenay (le quartier deviendra 
nantais en 1908), où sont accueillis des malades en séjour temporaire 
ainsi que des enfants orphelins ou abandonnés. Mais, par la suite, les 
enfants ne pourront plus y être pris en charge.
 
Le 21 avril 1877 est créée la Société de l’Asile Protestant qui bâtit, rue 
Bouchaud,  une maison sur un grand terrain donné par la famille Dobrée. 
L'établissement est inauguré le 30 mai 1878. 
L'établissement a toujours rencontré des difficultés financières. Pour 
pouvoir recueillir plus de dons, il constitue  un dossier de demande de 
reconnaissance d'utilité publique, qui aboutit le 30 août 1898. Aussitôt, 
Hippolyte Durand-Gasselin, légataire universel de Thomas Dobrée, fait 
don d'un bâtiment et d'une importante somme d'argent, que d'autres 
dons viendront compléter.

La vie au sein de l'établissement est familiale, mais très rigoureuse. 
Le règlement intérieur de la maison précise notamment :  
« Tout pensionnaire doit respect et obéissance à la directrice. 
Aucune parole grossière ou malhonnête ne doit être prononcée 
dans l’Asile, ni aucune discussion irritante ».


